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Plan 

L’école unique en Allemagne et en France 

L’école unique en Suisse romande 

Pour l’Avenir, initiative privée pour démocratiser l’accès aux études des 

enfants « bien doués » mais « pauvres » (1920-1936) 

L’Ecole moyenne unique ou la recomposition sociale de « l’élite » par la 

méritocratie scolaire (1926-1932) 

 



[…] une organisation scolaire [qui] réunisse tous les établissements 
d’éducation, depuis l’école enfantine à l’Université et que chaque enfant ait un 
droit illimité (unbeschränkt) à l’instruction et à l’éducation, dans la mesure de 
ses capacités et de sa bonne volonté, sans aucune considération de fortune, de 
position sociale ou de confession religieuse. 
L’enseignement et les fournitures scolaires seront gratuits pour tous ; des 
mesures seront prises pour que les moins fortunés reçoivent, gratuitement 
aussi, la nourriture et le vêtement. […] 
Toute l’organisation scolaire à ses divers degrés, doit reposer sur la base d’une 
école populaire unique. 
Cette école populaire commune conduira à la « Bürgerschule » d’une part et à 
la « Mittelschule » d’autre part selon des dispositions que l’élève aura 
manifestées. Après avoir passé soit d’un côté. Soit de l’autre, il pourra 
entreprendre des études supérieures. Les établissements destinés à la 
préparation professionnelle seront organisés de telle façon qu’ils pourront, eux 
aussi, conduire à l’Université.  
 
Lehrerverein,  17 novembre 1918, cité in Jules Savary,  Annuaire de l’instruction publique en Suisse, 1921, 
pp. 55-56. 

Laboratoire d’histoire sociale et culturelle de l’éducation 

L’Ecole unique: la justice sociale par l’éducation (1918) 



L’école primaire doit tendre à devenir l’école élémentaire unique. Son 
organisation, son programme et ses méthodes doivent être parfais pour 
permettre la suppression des classes secondaires faisant double emploi avec 
les classes primaires. 
 
XXe congrès de la Société pédagogique romande. Compte-rendu, Lausanne, Imprimeries réunies SA, 
1920, pp. 47-48. 

Une école primaire commune à la base du système scolaire (1920) 



La démocratisation des études en proportion plutôt qu’en exception  
d’après Chantrens (1924) 



Emus par les événements qui suivirent l’Armistice de novembre 1918 et qui 
suscitèrent dans tout le pays, et durant tout l’hiver, une inquiétude et une 
agitation générale, quelques citoyens genevois formèrent en 1919, une 
association qui prit le nom d’Union sociale. Le nom indiquait suffisamment le 
but général : grouper tous ceux qui, sincèrement, désiraient travailler à une 
union sur le terrain social, au lieu d’attendre de la lutte la solution des conflits 
rendus plus aigus par la crise de la guerre. 
 
Brochure  « Pour l’Avenir », Genève, avril 1920, AIJJR Fonds Pour l’Avenir, p. 4. 

Pour l’Avenir et le réformisme démocratique par l’école à Genève (1920)   



hommes femmes total 
Ouvriers qualifiés  16 30% 3 7% 19 20% 
Employés (commerce, banque, 
administration) 

17 32% 23 53% 40 42% 

Cadres et professions intermédiaires 
(enseignants, journalistes) 

12 23% 11 26% 23 24% 

Cadres supérieurs et professions 
libérales 

7 13% 1 2% 8 8% 

Sans  1 2% 5 12% 6 6% 
total 53 100% 43 100% 96 100% 

Tableau 1 : destins socioprofessionnels des boursiers de la fondation « Pour 
l’Avenir », canton de Genève, 1921-1936 

Source: La Fondation « Pour l’Avenir ». Enquête sur les résultats de 15 ans d’activité, Genève c.a. 1938, 
AIJJR Fonds Pour l’Avenir, pp. 39, 43-45 et 55. 



Projet initial d’Ecole moyenne unique, Genève 1926  
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Figure 1 - Structures des enseignements primaire et secondaire (6e-13e degrés) en 1926 
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Figure 2 – Structures des enseignements primaire et secondaire avec Ecole moyenne unique en 1927 



Les finalités sociales du projet d’Ecole moyenne unique (Genève, 1927) 



Les membres de notre association s'opposent à la création d'une école 
moyenne de caractère primaire se substituant à l’enseignement secondaire 
[inférieur]. La situation faite aux maîtres gradués de l’Université, chargés de 
l’enseignement des branches spéciales à l’École moyenne, serait injuste eu 
égard aux traitements de leurs collègues de l'enseignement secondaire, 
porteurs de titres égaux. 
 
Marguerite Goss, présidente de l’UMMEPM, à André Oltramare, conseiller d’Etat DIP, 
Genève, 22 mars 1927, AEG DIP 1985 va 5.3.328. 

Les motivations corporatistes des enseignants des écoles secondaires 
inférieures de leur refus du projet d’Ecole moyenne unique (Genève, 1927)  



Peurs de l’engorgement des carrières libérales et du « prolétariat intellectuel »  



Justice sociale et méritocratie scolaire (1927) 
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